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Le sourire.
Un sourire... ce que peut un sourire!... lorsqu'il est

sincère, c'est-à-dire le reflet d'une disposition heureuse et
bienveillante de l'âme. Et certes, il ne l'est pas toujours
Sourires railleurs, incrédules, cyniques, vous êtes plus perfides

souvent qu'un franc éclat de rire ou une parole
mordante. Jeunes filles, n'usez jamais de cette arme aussi
dangereuse que subtile; vous ne saurez jamais le trouble, le
découragement, l'amertume que peut faire naître dans un
cœur simple et confiant un sourire dédaigneux ou sceptique;
plus néfaste que l'âpre gelée du printemps, il est capable
d'étouffer les meilleurs désirs, les plus sages résolutions.

Le sourire devrait être naturel à la jeunesse, comme le

parfum l'est à la fleur. Ses forces, son bonheur de vivre, son
enthousiasme devraient lui imprimer, non pas un sourire
perpétuel qui la recouvrirait comme d'un masque, mais ce
quelque chose d'aimable, de serein, qui se traduit avant tout
par le regard et peut embellir les traits les plus vulgaires.
Le secret de ce charme irrésistible, ne le demandez pas à

ces vies frivoles, inutiles qui, sacrifiant tout sur l'autel de
leur moi égoïste, n'ont d'autre but en ce monde que de jouir.
Leurs joies ne sont qu'éphémères, aussi leur expression
de lassitude et d'ennui n'inspire-t-elle que de la pitié; elles
assombrissent le chemin où elles passent, sans y laisser
aucune trace réconfortante. Non, le vrai sourire, celui qui ne
lasse et ne blesse jamais, même quand il est voilé de tristesse,
ou assaisonné d'une pointe de malice, émane des cœurs
aimants. Il va au malade, au vieillard, au malheureux pour
leur dire : je sympathise, je souffre avec vous; pour un
moment, je partage votre peine ; il aide au désespéré à
poursuivre sa route, il inspire aux faibles, aux petits, force,
courage et confiance; il dissipe les mauvaises influences comme
le soleil chasse le brouillard; il sème des fleurs sur tous les
chemins, il peut faire briller une étoile dans le ciel le plus
sombre. Jeunes filles, ne craignez pas de prodiguer vos
sourires, aimez, aimez beaucoup, afin que votre regard reflète
partout et toujours un rayon joyeux et bienfaisant de la
flamme qui éclaire vos coeurs. A. B.
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